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AMDG 

 
Cher(e) ancien(ne) élève ou professeur, 

Cette année encore, dimanche 15 mai, les Anciens de toutes 
générations se retrouveront à l’Ombre des Vieux Murs. Malgré la 

tourmente ambiante, notre Collège attire de plus en plus de nouveaux 
élèves : «Cette année scolaire inaugure une nouvelle étape dans la 

présence de l'enseignement catholique en Sarladais. La nomination de Jean-
Claude Mainguy à la direction de l'Ecole Sainte Croix est le signe du 

rapprochement entre celle-ci et le Collège Saint Joseph. Première pierre de 
l'Institution Sainte Croix Saint Joseph qui à terme pourrait être groupée sur un seul lieu. Saint Joseph 
poursuit son évolution en accueillant cette année plus de 300 élèves et ouvre en Collège une 9ème 
classe » (extrait du blog du collège). Monsieur le Directeur nous en dira plus lors de notre rencontre le 15 
mai. En plus de vos prières à St Joseph, son infatigable protecteur, vous pouvez aider matériellement le 
collège notamment par le versement de la taxe d’apprentissage qu’il est habilité à percevoir 
(renseignements au 05 53 31 33 00).  

 
Le Président de cette journée de souvenirs et d’amitié sera notre camarade 
Bertrand-Hugues ABTEY (promo 1960).  
Cet expert économique et financier, professeur de l’Université Paris II et conseil 
auprès de grandes entreprises  est aussi un passionné d’histoire médiévale au point 
d’avoir créé une maison d’édition : « Les Editions du Pierregord » qui publient 
chaque année une vingtaine de nouveautés avec une dominante historique. Il est 
lui-même l’auteur d’une tétralogie médiévale : « La Danse du Loup », « La Marque 
du Temple », « Le Tribunal de l’Ombre » et « La Lumière des Parfaits » romans 
vendus à 125 000 exemplaires. Il en apportera bien sûr quelques exemplaires qu’il 
vous dédicacera volontiers. 
Comme chaque année, nous invitons nos camarades producteurs ou négociants en vins à nous faire 
découvrir leur production que leurs camarades seront heureux d’acquérir à des conditions préférentielles 
après le repas. 
Notre site web http://stjosarlat.free.fr vous offre une riche galerie de photos de classes ainsi qu’un 
annuaire de près de 3000 noms, constamment mis à jour et disponible en trois listes : alphabétique, par 
promotion, par département. Il est à votre disposition pour retrouver vos camarades. Profitez en pour 
organiser votre voyage à Sarlat.  Vérifiez que vos propres coordonnées sont exactes et, en particulier, 
votre adresse électronique qui nous permet de vous informer très facilement et rapidement. Enfin, vous 
pourrez réviser (voire apprendre pour les plus jeunes d’entre nous) notre hymne à St Joseph “A l’ombre 
des Vieux Murs” pour être prêt le jour « J » ! 
Le bureau de l’association. 

In memoriam. 
Ont été rappelés à Dieu : François Ceyrac (1929), né : 12 sept 1912, † 17 mai 2010 ; Jacqueline Bérard-Quélin 
(SC1940) † 7 avril 2009 ; Fernand Grunenwald (1944), né : 03 nov 1924, † 11 juin 2010 à Paris ; Jean Pigeard De 
Gurbert (1954), né : 29 oct. 1935, † 07 déc 2010 ; Pascal Bureau (1968), né : 1951, † 02 févr 2011 ; Michel Terriou 
(1937), né : 1921, † 02 août 2010 ; Alain Vigneras (1950), né : 1931, † 03 sept 2009 ; Le père Jean Fournier sj 
(1935), né : 1916, † 05 mars 2010 ; Le comte Richard De Beaumont (1952), né : 1934, † 11 janv 2010 ; Jean 
Mercier Des Rochettes (1940), † oct 2010 ; Bernard Lafargue de Grangeneuve (0), né : 7 octobre 1920 à Saint-
Magne-de-Castillon, † 15 juin 2009 ; Olivier Malphettes (1960), né : 1944, † 02 juin 2010 ; Bernard Crouzat 
(1966), † 2008.   

Prions pour le repos de leurs âmes. 

Anciens  Elèves 	  

Saint Joseph 



  

Fête des Anciens de Saint Joseph de Sarlat : 15 mai 2011 
 

Programme de la journée 
 

Attention : exceptionnellement messe à 9h30 avant lʼAG 
 
 
9h00 :  Accueil 
9h30 :  Messe célébrée par le Père Demoures, aumônier 
10h30 :  Cérémonie au monument aux morts 
10h45 :  Assemblée Générale : 
 Bilan financier 
 Bilan moral 
 Election de conseillers 
 Rencontre avec le Directeur et lʼaumônier du Collège 
12h15 :  Apéritif, dédicaces 
12h45 :  Repas 
 

RSVP avant le 8 mai ! 
De préférence par e-mail : stjosarlat@free.fr ; ou télécopie : 09 57 45 89 17 

Adresse postale : Association des Anciens de St Joseph, Boulevard Eugène Le Roy, 24200 SARLAT. 
 
Cotisation : 25€ (15€ pour les promos 2006, 2007, 2008, 2009, 2010 et anciens professeurs). 
Repas : 26€. (15€ pour les promos 2006, 2007, 2008, 2009, 2010 et anciens professeurs). 
 
 – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – – –  
 
Nom : ……………………………….Prénom : ……………………….…… Année dʼentrée: ………… sortie : ………… 
 
Adresse :……………………………………………………………………………………………………………………… 
 
Né(e) le : ………………… Tél fixe : …………………………………… Portable : ………………………………..……… 
 
E-mail (écrire très lisiblement en majuscules) : ………………………………………………………………………..….. 
Cette information est indispensable pour vous informer facilement et rapidement. Le routage postal est long, 
coûteux et exige un travail important. Merci dʼavance 
 
 Serai présent(e) à cette journée et serai accompagné(e) de………….personnes 
 
 Chèque ci-joint pour le repas soit : ....x 26€ (ou 15€) ainsi que ma cotisation de 25€ (ou 15€), total = …… €  
 
 Ne peux être présent à cette journée, mais verse ma cotisation à lʼAssociation soit 25€ et donne de mes nouvelles 

sur feuille séparée. 
 Vous aide à mettre à jour lʼannuaire en vous donnant ci-dessous les coordonnées de camarades avec qui je suis 

resté en relation (nom, prénom, promo, e-mail, adresse, téléphone, etc.) 
 MINI-SONDAGE  

1. Notre fête annuelle se déroule au mois de mai. Cette période vous semble-t-elle la mieux adaptée ?  
2. Une autre date serait-elle préférable ? Laquelle ? Pourquoi ?  
3. Avez-vous des suggestions sur le rôle que doit jouer notre association ? Quelles priorités ? 
4. Etes vous prêt à y contribuer par un peu de votre temps ?  



Jean-Paul Bourrier 
(1934)

Chers amis, hélas je ne pourrai être des vôtres le 9 mai 2010 !! Je suis un vieux. Je penserai néanmoins à vous ce jour. Que ce soit une belle journée, priez pour 
nous tous. Envoyez moi si vous le pouvez le compte-rendu. Merci. Bien à vous.

Jean Devaux (1937) L'état de santé de mon père (Jean Devaux, promotion 1937) ne lui permettra pas de se déplacer le 15 mai 2011.

Gaëtan De La Fage 
sj (1939)

Chers amis, très ancien élève (1934-1939), je n'oublie pas "Notre Collège". C'est d'ailleurs là que j'ai entendu pour la première fois l'appel du Seigneur à être prêtre 
et Jésuite. Merci beaucoup pour votre abondant courrier qui vient de m'arriver. Il m'a beaucoup intéressé. Il me sera malheureusement impossible d'être présent à la 
fête du 9 mai 2010. Mais, par la pensée je serai proche de vous tous, priant le Seigneur pour que, durant ce XXIè siècle, St Jo continue à être un "établissement 
catholique d'enseignement". Bien amicalement.

Roger Morand-
Monteil (1939)

Cher président, je vous remercie de votre message reçu ce jour et je vous félicite de la peine que vous avez prise pour animer autant que faire se peut la flamme 
des Anciens. Je ne pourrai malheureusement me rendre à Sarlat le 9 mai 2010 étant donné que je continue à exercer mon activité au Barreau de Bergerac avec, du 
moins me semble-t-il, vigueur et efficacité. Pour autant je conduis ma voiture le moins souvent possible. En effet ma vue a beaucoup baissé depuis que j'ai subi il y a 
cinq ans un traitement de chimiothérapie particulièrement sévère, mais ce traitement a permis de me remettre sur pied. Il paraît que désormais il sera possible de 
prendre une retraite méritée à 70 ans ... mais à ce jour, je n'ai que 67 années consacrées au Barreau pour avoir prêté serment au mois de novembre 1942 ...!. J'ai 
donc prévenu mes confrères que je prendrai ma retraite le 1er avril, mais je me suis bien gardé d'indiquer le millésime. Très amicalement.

Georges Delnaud 
(1940)

Chers amis, ayant reçu votre documentation seulement hier, je ne puis m'organiser pour venir à la fête des Anciens du 9 mai 2010, ma femme ne pouvant rester 
seule. Toutefois, je suis heureux d'être avec vous par la pensée et la prière. J'ai étudié à Sarlat de 1933 à 1940 donc je fais partie des "Anciens" puisque âgé de 89 
ans. De plus l'année scolaire 42-43 j'ai été surveillant des petits, adjoint au Père "Sans". Il y avait à ce moment là Cabanel chez les tout petits, Calandreaud chez les 
moyens et Arbellot chez les grands. Je vis à la retraite depuis 1982 à Martel dans le Lot. Si l'an prochain je suis averti assez tôt et si je n'ai pas fait le "grand saut", 
je ferai mon possible de venir peut-être rencontrer quelques survivants de la belle époque que nous avons vécue à Sarlat. Bien le bonjour à tous.

René Mariol (1941) Herman de Laubarède a été longtemps curé de Mussidan (24)
Ferréol De Nexon 
(1944)

Je me souviens de beaucoup mais perdus de vue : Pentavice, Viard, Vuillier x 2, Amiot, Lafon, Escapoulade, Vayssié, Miramon, Bonnelle, Faivre, Harismendy, 
Lacarrière, Maleville, Bony, Laforcade, Lavergnolle, Puybaudet, Puch, Bouyssou, Queuille, Valette, etc. 
Sarlat  étant au bout du monde vu le poids des ans je regrette de ne pouvoir participer à la Fiesta. Et puis les jèses manquent à l'appel. Bien à vous tous 
amicalement.

Rémy Le Poittevin 
(1944)

Vraiment désolé de ne pouvoir venir … Toutes mes amitiés aux "1944"

Jean Olivet (1944) Je viendrai avec quelques caisses de vin 2007
Robert Toulemon 
(1944)

Je regrette de ne pouvoir me rendre à Sarlat le 15 ma 2011. Sentiments fidèles.

Paul-François De 
Torquat (sj) (1945)

Un grand merci pour votre message. Je suis toujours à Madagascar au Centre Spirituel Saint-Ignace, à Antananarivo. Je n'oublie pas le collège: je lui dois tant. Bonne 
fête des Anciens. Très cordialement. Paul-François de Torquat sj.

Bernard Gouyou 
Beauchamps (1945)

Ayant été prévenu trop tard de la réunion du 9 mai 2010, je ne pourrai m'y rendre. Voici de mes nouvelles : j'ai été nommé notaire à (illisible) en 1960, ai eu 4 
enfants et 7 petits enfants. Pendant 9 ans j'ai été notaire associé à Sarlat avec Mes Barillot et Bersoux, depuis décédé, et repris mon étude de(illisible), que j'ai 
cédée en 1994. Depuis ma retraite, on a habité à la fois Paris et la Dordogne, puis on s'est installé à Arcachon où nous connaissons beaucoup demonde. Si des 
anciens veulent venir nous voir, ils seront les bienvenus. Merci pour votre dernier bulletin très rempli et qui nous a donné de bien précieuses nouvelles. Et merci de 
ne pas nous oublier la prochanine fois. Bien amicalement.

Alain Prévôt 
Leygonie (1945)

Chers amis, prévenu un peu tardivement, je regrette de ne pouvoir assister à la journée du 9 mai 2010 suite à des obligations dominicales. J'ai appris avec peine le 
décès de vieux camarades : Guy Dumont Saint-Priest, Romain Cosse, sans oublier le Père Duvigneau que j'ai connu au collège St Michel de Tanararive, dans les 
années 1970. Avec mon meilleur souvenir.

Jacques Baldy 
(1946)

Avec l'expression de mes sentiments d'amitié.

Henri Ducoulombier 
(1946)

Bonjour ! Lillois, je dois être parmi les plus septentionaux des Anciens ! Pour le 9 mai, je ne peux me décider à faire ce long voyage...
J'étais à St Jo de 1941 à 1946 : je possède encore des photos de cette époque, en particulier de grandes photos des divisions sur l'escalier menant à la piscine, 
ainsi que des photos des enfants de chœur (dont j'étais...). Si cela vous intéresse... Bien cordialement

Jean-Marie 
Lagabrielle (1946)

Bonjour, chers amis. Quelle bonne surprise de trouver hier une enveloppe des Anciens de Sarlat ! Mais c'était un peu tard pour envisager un déplacement vers vous 
et vers ce qui est aussi la terre de ma famille puisque les Lagabrielle sont à Sarlat depuis plusieurs générations et ont laissé la trace de nombreux "Anciens". Donc 
peut-être une autre année si vous fixez bien à l'avance la date de la rencontre des Anciens. Je suis à Lyon depuis de nombreuses années, grand père et arrière 
grand père, retraité depuis bien longtemps. Il y a 65 ans que j'ai quitté "les vieux murs" ! Bien sûr je penserai bien à vous dimanche, dans une prière de louange pour 
toutes les grâces reçues à Sarlat. Bien cordialement,

Jean-Paul Weiss 
(1946)

Don en remerciements pour votre bulletin de mai 2010. Amitiés à mes anciens camarades.

Alain Viard (1947) En voyage lointain, ai beaucoup regretté de ne pouvoir venir cette année 2010 comme d'habitude. Espère mieux faire l'année prochaine. Attristé d'apprendre 
plusieurs décès d'anciens élèves connus, en particulier celui du général Cosse, qui était un fidèle de nos réunions. Amitiés à tous, surtout à ceux et celles qui 
maintiennent les liens de l'Association.

Jean-Pierre Drebetz 
(1949)

J'espère un jour me retrouver "à l'ombre des Vieux Murs".

Paul-Dominique 
Viollet (1950)

Désolé, reçu lettre trop tard (mai 2010)

Guy Brousse (1951) Chers amis, j'ai bien reçu votre invitation à la fête des anciens du 9 mai 2010. Malheureusement, je ne pourrai y participé, retenu par une obligation familiale. Depuis 
plusieurs années, je suis l'évolution du feuilleton sur le devenir du Collège grâce à Françoise Le Coroller qui est une amie de longue date : sa fille aînée et mon fils 
étaient ensemble en primaire, nous voisinons beaucoup. L'action de  Françoise Le Coroller et de M. Jean-Claude Mainguy, après de s hautes et des bas a permis de 
faire renaître St Jo de ses cendres ; je n'ignore pas que c'est loin d'être terminé mais la voie est bien tracée, qu'ils en soient remerciés. Pour ma part je poursuis une 
retraite agréable ponctuée par la naissance d'une deuxième petite-fille en octobre 2009 chez mon fils Nicolas. Recevez toutes mes amitiés.

Claude Godard 
(1951)

Amitiés à tous. Fidèlement, C. Godard

François Lacarrière 
(1951)

Bien vifs regrets de ne pouvoir participer à notre réunion du 9 mai 2010. Ravi de recevoir les dernières nouvelles d'anciens objet du dernier bulletin. Amitiés et union 
de prière.

Etienne Cibot 
(1952)

Je suis  désolé de ne pouvoir participer à la journée du 9 mai 2010. Je suis retenu par la fête de Saint Aurélien, confrérie millénaire dont nous pérénisons la tradition. 
Je porte vaillament mes 75 printemps entouré de mon épouse de mes filles, gendres et petits-enfants. Comme nous l'avait transmis le père Gratadou, reprenons 
l'expression de Laetitia Ramolino, la mère de Napoléon ; "Pourvu que çà dioure."-En attendant, rendons grâce au Seigneur. Mon  meilleur souvenir à tous.

Etienne Cibot 
(1952)

Merci d'avoir pensé à diffuser l' avis de décès de Jean Pigeard De Gurbert. En 1950, dernière année passée au collège, j'étais en classe de troisième condisciple 
d'Alain son frère. La connaissance que j'ai du défunt se borne au vécu de la mémorable  journée des anciens 2004 en compagnie de vieux condisciples perdus de 
vue depuis moult annnées. Je garde  le souvenir d'un homme généreux et visionnaire. Sa personnalité m'a marqué. Pour réussir son projet de Fondation relevait des 
Travaux d'Hercule et méritait d'autant plus le respect. Il a eu le courage d'essayer. Je n'ai pas pu assister à ses obsèques. J'ai prié pour lui. Sa générosité l'a 
certainement envoyé  au Paradis. Je vous demande de présenter mes condoléances à sa famille.

Daniel Regaudie 
(1952)

Chers anciens une année est passée malgré beaucoup de problèmes respiratoires. Je ne peux plus vous rencontrer mais je suis heureux d'avoir de vos nouvelles. 
Malheureusement, les vrais anciens se font rares maintenant. Vous avez raison de continuer à vous réunir car ainsi les souvenris se perpétuent. Avec les amitiés 
d'un ancien et son meilleur souvenir.

Alain-Pierre Vizerie 
(1952)

Impossible de venir ce 9 mai 2010, délai trop court et déjà pris. Je n'ai passé que 2 ans à St Jo mais j'en ai été profondément marqué. Les Vizerie y ont été 
présents. Mon père Pierre 1921-1927, mon oncle Paul 1923-1929, moi 1950-1952, et tous mes jeunes cousins de Souillac au nombre de 4. J'étais pensionnaire, 
mes parents étant en Allemagne et les sorties seulement trimestrielles. Quelle vie chaleureuse néanmoins, que de souvenirs ! Sentiments les meilleurs.

Jacques Blaquière 
(1953)

Après des études d'agronomie et d' œnologie ma vie professionnelle s'est déroulée à la direction et au développement d'un groupe coopératif viti-vinicole autour du 
Château de Monbazillac. Après un accident brutal de santé, j'ai pris ma retraite et me consacre à mes passions : botanique, entomologie, peinture, écriture ... et 
m'envole dès que je peux pour rendre visite à mes enfants et petits enfants. A regret je ne pourrai me rendre à la réunion des anciens du 9 mai 2010. Union de 
pensée.

Jean Louis 
Malphettes (1953)

Chers amis anciens élèves de Sarlat, ayant passé au collège les années 1956 à 1953, j'en garde un souvenir encore très vif, je serais venu me joindre à vous pour 
chanter avec émotion "A l'ombre des vieux murs … Joseph, Joseph, nous sommes tes enfants, nous sommes tes enfants !". Néanmoins les années ont bien passé 
et m'étant écarté de la région, loin de Sarlat, je n'ai pas suivi les différentes phases de l'évolution du collège. Il doit comme nous vivre sa propre aventure, son 
projet pédagogique s'est je crois adapté à des circonsrtances très différentes de celles des années 1950 ! Vous comprendrez que je ne puisse pas participer à vos 
réunions, auxquelles je paraîtrais bien étranger. Je vous remercie de m'avoir encore sollicité, et je forme les souhaits sincères pour que le collège prenne une part 
majeure dans l'éducation des jeunes auxquels il s'adresse.

Messages 2010-2011



Messages 2010-2011
Jean-Marie Conchon 
(1954)

Jean Pigeard et moi étions non seulement condisciples au collège, mais nous nous connaissions en dehors des "vieux murs", à l'époque où son père, médecin, et sa 
famille habitaient 1, rue de la Boétie, à Périgueux, et moi, à Vergt. J'ai également connu ses frères, François, et plus particulièrement son frère aîné Alain - 
également élève du collège- que j'ai regretté d'avoir perdu de vue ,..".. mais la vie sépare ceux qui" s'apprécient .... Lorsque bien des années après , Jean m'a 
"retrouvé" à l'autre extrémité du pays, au moment où le "Collège [était] à vendre".

Jean-Marie Conchon 
(1954)

Merci de m'avoir fait part du décès de Pascal BUREAU que j'ai connu au collège, en 1967-1968. J'ai le souvenir d'un garçon vif, alerte, enjoué qui s'entendait bien 
avec R. Jonckherre (qui ne se serait d'ailleurs pas entendu avec ce dernier !). Mes pensées vont vers lui, plus particulièrement demain dans la cathédrale de Sarlat, 
et je présente mes condoléances à sa famille, bien que je ne la connaisse pas.

Jean-Marie Conchon 
(1954)

Cette année encore, je ne participerai pas à la journée des Anciens, en raison de l'éloignement, d'un emploi du temps me faisant regretter celui où j'étais en activité, 
tant il est surchargé (le nombre des années pouvant encore m'être accordées diminue si vite!), et de contraintes personnelles. Je le regrette car cela aurait été un 
moment de plaisir et d'émotion, mais le collège est désormais bien loin dans l'espace et le temps, ce qui ne m'empêche pas de, souvent, très souvent, le hanter en 
esprit, là où j'ai passé des années qui ont marqué mon enfance, mon adolescence, et bien plus encore. Meilleures salutations.

Xavier De Boëry 
(1954)

Chers amis; la ligne Paris-Austerltz-Agen via Perpignan ayant été supprimée et, avec elle, l'arrêt de Siorac de Périgord ainsi que sa correspondance par micheline 
pour Sarlat, il ne me sera pas possible d'être des vôtres le 9 mai prochain. Je le regrette. Peut-être aurez-vous l'occasion de transmettre de ma part mon bon 
souvenir à  quelques amis de l'époque : d'abord l'abbé Jean Gratadou, ainsi que Jean_Pierre Rancoule, Jean de la Guérivière, le général Jean-Michel Reix, Godefroy de 
Commarques, Jean de Raffin, Jean-Marie Chevallier. D'autres encore dont j'oublie les noms pour l'instant : il faudra que je consulte quelques photographies. Avec 
mes amitiés très cordiales.

Xavier Carrard 
(1955)

Je ne peux pas me rendre cette année 2010 à la réunion des anciens de Saint Joseph bien que souvent présent en Périgord.  Peut-être cela sera-t-il  possible l'an 
prochain avec mes frères. Heureuses retrouvailles pour ce temps remémoratif.  Bien amicalement

Jean FIAUD  (1955) Cher Monsieur, c'est la première fois que je reçois, par quel miracle, le Notre Collège. Je ne résiste évidemment pas au plaisir de vous faire parvenir les quelques 
photos que j'ai pu conserver au fil de ces années , avec les noms de certains. J'ai été élève (pas très bon, je dois l'avouer) vers les années 53-55. J'ai quitté en 
3ème. Finalement j'étais plus fort en Maths qu'en latin grec. Bien en a pris mes parents. J'ai pu faire une carrière d'ingénieur, terminée par (la règle de trois mène à 
tout) la direction … d'un établissement hospitalier en Moselle. J'ai pris ma retraite en 2002 et réside dans cette belle ville méconnue de Metz, chargée d'histoire. 
Pour ce qui est de la réunion annuelle, j'envisage d'y aller en 2011. La vie de retraité étant, comme vous le savez, extrêmement chargée, je souhaiterais en 
connaître la date le plus tôt possible. Je vous adresse mes très cordiales salutations

Jean FIAUD  (1955) Je serai hélas indisponible à cette date. De plus, Sarlat est bien loin de la Moselle ! Je suis dans ma 70ème année, encore en bonne santé. Si des "copains de promo" 
sont présents lors de cette AG, merci de leur transmettre mes coordonnées et mon très amical souvenir.

François Deprez 
(1956)

J'ai été navré d'apprendre le décès de Jean POUGET, glorieux officier du 1er Régiment de Hussards Parachutistes, où j'ai eu l'honneur de servir à ma première 
affectation d'officier. J'ai lu tous ses livres et j'appréciais beaucoup ses articles dans le Figaro. J'étais à Saint Jo au moment de Dien Bien Phu mais j'ignorais qu'il 
était un ancien de St Jo. Lartéguy lui a dédié "Les Centurions" tellement il était extraordinaire et représentait l'archétype de l'officier dont l'honneur était plus 
important que sa carrière.
Quelle coïncidence, l'Armée de Terre a grouillé littéralement d'anciens du collège. Peut-être qu'après notre passage dans les mains des Jésuites, l'Armée, 
spécialement les Paras nous paraissait une colonie de vacances ?
Merci de votre invitation, et je vous souhaite une bonne journée. Amicalement vôtre.

Patrice Faget 
(1957)

Je rentre à l'instant d'un séjour à Arcachon et trouve votre dernier courrier concernant la journée du 9 mai 2010
Je m'y rendrai avec joie et compte bien partager le repas avec vous mais s'il était trop tard pour être inscrit au déjeuner je repartirai après l'apéritif.

Paul Malphettes 
(1957)

Je vous prie de prendre note du décès d'Olivier MALPHETTES, le 2 juin  2010, à l'âge de 66 ans

Michel Deffes 
(1958)

A bientôt. Impossible de rester pour le repas. Repars pour Perpignan.

Philippe 
Eschasseriaux 
(1958)

J'ai regretté de ne pas pouvoir assister à la réunion des Anciens du 9 mai 2010 mais j'ai eu une pensée pour mes anciens camarades de la promotion 1958, mes 
anciens professeurs et les Vieux Murs du Collège. J'espère beaucoup pouvoir venir à Sarlat pour la réunion de l'année prochaine.

Bernard Henri 
Bioulac (1960)

Très bonne journée des Anciens - Avec le "préposé" de sympathie

Armand De Boysson 
(1960)

Rien de très neuf de mon côté, avec retraite passée en alternance entre Neuilly et la Dordogne (près de Beynac). Par ailleurs, je suis heureux de constater que le 
Collège continue d'exister et cela au moment où, à juste titre, la notion d'internat revient en faveur. J'espère être des vôtres l'an prochain.

J-C De Roquemaurel 
(1960)

Désolé mais je suis encore d'astreinte sur les marchés parisiens samedi et dimanche;je penserai bien à vous. Amicalement

Olivier Latrémolière 
(1962)

Je suis désolé de ne pouvoir être des vôtres ce 9 mai 2010, mais d'importants problèmes familiaux me retiennent a Paris ce week end. A l'année prochaine, je 
l'espère. Amicalement. 

Christian Carrard 
(1963)

J'ai reçu l'invitation pour la fête 2010 un peu tard.C'est toujours agréable d'avoir des nouvelles d'un lieu où on a passé une grande partie de son enfance et de son 
adolescence. J'espère à l'an prochain.

Jean-Louis Rol 
(1963)

Je n'ai pas répondu à ce jour, mais je peux maintenant notifier mon absence à cette réunion cette année 2010 encore! je m'organiserai mieux l'an prochain. Bien 
fidèlement

Bertrand Rouzade 
(1963)

Absent cette année 2010 encore...Bon courage pour continuer…

François Simonnet 
(1963)

Ce n'est hélas pas encore cette année 2010 que je pourrai me joindre à vous. La Fac de Médecine s'est souvenu qu'il était temps de tirer de ma vieille carcasse le 
peu de jus qu'il en reste. Je devais prendre ma retraite l'an prochain mais, on souhaite que je prolonge au maximum. Il faut dire que l'Hygiène-Sécurité-
Environnement ne sont pas une mince affaire à organiser en ces temps de désastres écologiques. Je vous salue tous avec beaucoup d'amitié. J-M-J, A-M-D-G, 
toujours et à jamais !

François Simonnet 
(1963)

Je n'ai pas connu Jean Pigeard de Gurbert sauf de réputation. Je serai cependant de tout coeur avec sa famille dans cette belle Cathédrale de Sarlat. Bientôt à la 
retraite, je disposerai mieux de mon temps. Je compte bien, alors me rendre à la prochaine réunion des anciens élèves " à l'ombre des vieux murs où flotte ... ". 
Amitiés.

Francis Vallat 
(1963)

"Onésime" est formidable... J'ajoute seulement à ses mots enthousiastes et chaleureux, qui correspondent si bien à sa nature et à sa fidélité, mon soutien à 
l'association... de tout cœur! Avec le ferme espoir, comme je l'ai déjà indiqué, que je pourrai enfin être des vôtres en 2010.
Olivier Latrémolière ("Onésime" donc, ce que j'avais oublié mais dont je témoigne; de même que moi c'était "Léon") me racontera tout pour 2009. Cela fait en effet 
des lustres que nous devons déjeuner ensemble, à l'ombre portée (et morale) des vieux murs. On le fera donc en juin. Ce spécialiste des transmissions me dira tous 
les détails. Que de noms de camarades-amis et de profs à évoquer. Quand même ces jèzes étaient de superbes éducateurs. Ils nous ont bien eus et on a aimé au 
fond !!! C'était la parabole du levain...
NB: de mon côté un 10è petit-enfant et une vie toujours aussi active, très marquée par la vie maritime de la France. Et bien sûr par une famille à l'image de son 
temps. Après un fils qui a vécu au Japon (Eric), j'en ai maintenant un installé au Danemark (Nicolas) et l'autre au Brésil (Benjamin). Ma fille Laure est heureusement 
à Paris... Amitié et fraternité, Francis.

Robert BOTTECCHIA  
(1964)

J'ai occupé la fonction de surveillant de novembre 1962 à juin 1964

Roland Pérot 
(1966)

J'ai passé un an de mes études a St Joseph, du temps du Père Santrot. Il y avait bien sûr, M. Jamain comme censeur ainsi que le Père Gratadou en prof de latin. 
C'était l'année 1965. Bien que n'étant resté qu'un an, j'ai des souvenirs de cette époque, difficile certes, mais enrichissante.

Philippe Apra 
(1969)

Ne pourrai être présent le 9 mai 2010 car je serai au sommet de l'Aconcagua en Argentine. Depuis Sarlat, 7 enfants de 5 à 22 ans, le bonheur intégral. Tout va 
bien.

Jean Jacques 
Devaux (1969)

Je ne pourrai pas assister à la réunion du mois du 15 mai 2011. J'habite les Etats Unis et je ne pense pas être de passage en France à cette date.

Philippe Macombe 
(1969)

Bon 15 mai 2011. Ce ne sera pas pour cette année.

Bernard 
Tchernichowsky 
(1969)

Je partage mon temps entre Paris, Kiev et Jérusalem.

Philippe Baron-
Abrioux (1970)

Mes amis, une fois de plus je ne serai pas là pour la fête des anciens le 9 mai 2010. Si l'envie est toujours là, la santé me joue des tours pour le moment qui 
m'empêchent de me joindre à vous tous. Sachez que je penserai à vous tous malgré mon absence physique. Je vous souhaite une belle et grande journée. Je sais 
que François Peltier est président de journée je lui fais confiance pour porter le bon message pour tout ce qui nous a été si cher. Amitiés à tous.

Philippe Baron-
Abrioux (1970)

Triste nouvelle ! Je me souviens de Pascal Bureau à Saint Joseph. Je l'ai souvent revu au T.G.I de Bordeaux. Je venais pour y déposer des actes quand je travaillais 
dans une étude d'huissier. En quelques minutes, nous parlions de SAINT JO et de SARLAT. Sincères meilleures pensées à ses enfants et à tous ses amis.

Philippe Baron-
Abrioux (1970)

Meilleures pensées à la famille de Jean Pigeard et à tous ses amis.



Messages 2010-2011
Pierre-André Boudy 
(1970)

Malheureusement , je regrette de ne pouvoir venir le 9 mai 2010. Nous avons une réunion de famille à laquelle je ne peux pas me dérober. Je vous souhaite à tous 
une très bonne journée de retouvailles. Amical souvenir.

Gilbert Jackson 
(1970)

Ne suis pas marié, ai 3 garçons agés de 7 à 12 ans, suis en pleine forme, habite Strasbourg, envie de revoir quelques anciens de l'époque.

Patrick Lajarrige 
(1970)

Heureux d'apprendre que l'on enseigne "les" religions à Saint Joseph....et pourquoi pas la splendeur de La Vérité ? Ce serait tellement plus catholique!

Philippe Monget 
(1970)

J'habite Caluire. J'ai un fils Dominique.  Je dirige l'unité SAICA de Beaune 21, fabrication de carton ondulé

Gérôme Morand-
Monteil (1970)

Je regrette de ne pouvoir me joindre à vous le 9 mai 2010, nous avons les journées portes ouvertes pour faire découvrir notre domaine. Amitiés

Daniel Nouelle 
(1970)

Désolé de répondre si tard, mais je ne pourrai pas participer, à la fête des Anciens ce 9 mai 2010. J'essaierai de faire mieux l'an prochain. A bientôt.

Tristan Turenne des 
Prés (1970)

Aux Anciens et...aux générations futures ! Vous trouverez ci après les élucubrations de 2 anciens, réalisées en 2006 en Californie dans le studio de Tristan ! Le 3 
ème larron de "PLUM PUDDING", Olivier BERTHE,  ayant été perdu de vue ??? Venons cette semaine d'effectuer la mise en œuvre d'un 2è titre  !!! Eh oui ! nous 
n'allons pas très vite, c'est pour protéger la planète ! Ci joint le lien " YOUTUBE " pour le premier titre : "BE MY GIRL" ... titre qui ne s'adresse bien entendu à 
personne en particulier de St Jo à moins que ???  ! Le deuxième, en construction, paraîtra sur le même site d'ici quelques semaines après  "masterisation "... Ci 
après le texte joint pour le premier titre . En espérant venir vous rejoindre pour la Fête des Anciens, mais probablememt pas cette année 2010, pour cause d' 
"overwhelming business "nous sommes de tout cœur avec vous .
Au cours de l'année scolaire 1969 au Collège Saint Joseph de Sarlat, Tristan Turenne des Prés, Yves Crochet et Olivier Berthe, s'adonnent à leur passion commune: 
la musique ! Après bien entendu beaucoup de persévérance et de détermination ils réussissent enfin à faire accepter leur projet d'un groupe Pop Rock au sein de 
l'établissement ! Ils ouvrent d'ailleurs, sous le pseudonyme «PLUM PUDDING» l'un des premiers festivals «Blues / Rock» régionaux dans la ville de Sarlat cette même 
année. Quelques trente sept ans plus tard, Yves et Tristan se retrouvent à San Diego en Californie où le dernier de nos compères réside déjà depuis plusieurs 
années. D'un commun accord, et sans coup férir, ils décident de composer un titre pour célébrer l'évènement avec dignité ! Pour l'occasion, nos deux musiciens vont 
s'entourer de quelques noms prestigieux que Tristan côtoie régulièrement. C'est ainsi que Mark Meadows ex choriste du groupe «The Ojays», va introduire les 
parties vocales. Les chœurs féminins étant l'apanage de Carolyn, femme de Tristan, ayant elle-même produit plusieurs albums ; La basse est confiée au «groove» de 
Josquin, frère de Tristan et bassiste de studio de Los Angeles après un passage en France avec Edition Spéciale, Magma et Didier Lockwood. Les accents syncopés 
très « R n'B » du guitariste de Mary J. Blidge assurent à merveille la partie rythmique de l'ensemble. Yves est, quant à lui, en charge des percussions sur lesquelles 
Tristan laisse libre cours à l'imagination de son clavier: « PLUM PUDDING » Le Retour ! 
TRISTAN / YVES http://www.youtube.com/watch?v=gYt7bWwha1M

Xavier Ceyrac 
(1971)

Bonjour à tous, Je ne pourrai pas participer à cette journée du 9 mai 2010, partant la veille pour une semaine de vacances, Bien amicalement.

Richard Juan (1971) Je voudrais donner de mes nouvelles à ceux qui m'ont connu. Je me suis arrêté de travailler, réellement fatigué de la charge morale de ce métier de médecin de 
campagne après 30 ans d'exercice.  J'ai 4 enfants et une petite fille ; ma famille comporte maintenant une professeur des écoles, un ouvrier spécialisé dans le 
spatial, une psychologue spécialisée dans la coopération décentralisée et un chercheur post-doctorant en nanotechnologie ... Je me sens dépassé mais très heureux. 
Maintenant je peux rendre à ma femme Brigitte tout ce qu'elle a pu m'apporter pendant toutes ces années où j'ai été à contrecœur bien absent à la maison.

Jacques Schreyer 
(1971)

Le 9 mai 2010, je ne suis pas disponible. C'est une journée de travail pour moi. Bonne journée à tous.

Béatrice Delmas-
Guichenné Vve 

Désolée de ne pouvoir être des vôtres cette année, obligation familiale pour ce week-end du 9 mai 2010. Affectueusement.

Patrick Deroin 
(1972)

A la retraite depuis novembre 2009, je me suis installé dans la région de Gap. Sarlat m'étant difficile d'accès (pas de train, ? Heures de voiture) je ne pourrai être 
des vôtres cette année mais je ferai un effort en 2011. Bien cordialement.

André CAREL  
(1973)

Une figure du Sarladais vient de disparaître prématurément. Sincères condolélences à ses proches et entourage (cf. décès de Pascal Bureau).

Françoise Delmas 
Guichenné Ép. 
Rougier (1974)

Bonnes retrouvailles le 9 mai 2010 à tous ceux qui le peuvent, amicales pensées.

Christian Jacobsen 
(1974)

Merci pour l'invitation mais malheureusement je ne pourrais cette fois ci être parmi vous le 9 mai 2010. A une prochaine fois et bonne fêtes. Amitiés

Jacques-Noël 
Niaussat (1974)

Marié, et depuis peu à Masseret après avoir travaillé 15 ans au Muséum National d'Histoire Naturelle puis 11 ans à la faculté de Jussieu je suis actuellement adjoint 
technique de laboratoire au collège Victor Hugo de Tulle.

Philippe Merle-
Marseille (1975)

Salut à tous, je suis marié et ai 2 enfants/garçons (1983 & 1985). J'ai fait pratiquement tout mon parcours professionnel à l'étranger et je suis maintenant en 
Espagne à Palma de Majorque. Pas vu gand monde de mon époque mais j'espère en voir et revoir (?) bientôt ! J'ai vu sur la toile l'emission de M6 et m'a donné envie 
de chercher sur google s'il y avait un site et me voilou ! Je vais essayer de rechercher les photos de classe et des équipes de volley-ball pour les mettre sur le site ! 
  Amitiés à tous

Dominique LAPIERRE  
(1978)

Je ne pourrai être présent cette année 2010 ; beaucoup de pensées vers vous tous....

Xavier Bouchard De 
La Poterie (1980)

Merci pour votre invitation à la fête des Anciens de Saint Joseph de SARLAT du 9 mai 2010 à laquelle je ne pourrai malheureusement pas me rendre.  J'ai fait suivre 
votre mail à Xavier Marque  (promotion 1988) et qui travaille aussi dans le groupe TOTAL. Bonne Fête et à bientôt.

Isabelle LEROY Ep. 
Jacob (1980)

Mariée 7 enfants (Baptiste, Noémie, Anne-Claire, Quentin, Céline, Marie-Luce, Damien) mais une de mes filles est décédée à 16 mois

Guillaume Philippe 
(1982)

Toujours surbooké, ce qui est une mauvaise excuse et signe d'une désastreuse organisation, je ne serai pas présent. Je ne désespère pas de venir tous vous 
retrouver un jour. Amicalement.

Alexandra Benson 
(1984)

Je ne serai pas en France à cette date. Merci pour l'invitation et bonne fête. Avec mes meilleurs messages,

Jean-Charles 
Daudou (1984)

Je serais absent, avec regrets. Cordialement

Emmanuel Saint-
Yrian (1985)

Je n'aurai pas la possibilité de venir à la réunion des anciens élèves le 9 mai 2010, mais, j'aimerais que l'on mette à jour la liste des anciens décédés sur laquelle ne 
figure pas  mon regretté camarade René-Hugues D'HENNEZEL décédé le 29 janvier 2008 dans sa 40ème année. 

Frédéric AULONG  
(1988)

Marié, 2 enfants (jumelles), toujours dans l'informatique, toujours un peu foufou, mais quelques kilos de plus

Sabine FERMOT Ép. 
THOMAS-FERMOT   
(1988)

Après 4 ans passés auprès de mon mari et de ma fille en Lorraine, me voici redevenue une "fille de l'air".  La reprise est beaucoup plus difficile que je ne l'avais 
imaginé, mais bon, espérons que je reprenne enfin goût à ce métier que j'aimais tant avant d'être maman.

Edwige LECOSSON 
Ép. TANOE   (1988)

Un coucou de Côte d'Ivoire ( Afrique de l'Ouest). Trop loin pour y participer mais de tout cœur avec ceux qui seront dans les Vieux Murs ce jour là …
J'ai pas changé, je suis toujours aussi fofolle malgré un mariage, 2 bébés , un diplôme de médecin…

Céline Blondy 
(1993)

Je suis monitrice éducatrice en hôpital de jour pédopsychiatrique

Christophe Laréquie 
(1993)

Salut Denis. Bon voilà je suis l'heureux papa d'une petite Nina qui est aussi belle que sa maman.... Le 9 mai 2010 serai présent seul pour ma part..

Stéphanie Delage 
(1994)

Malheureusement je ne pourrai etre présente ce 9 mai 2010 à la fête des anciens. Nous venons d'agrandir la famille d'un petit Clément, il y a seulement 15 jours… 
Vous comprendrez donc mon désistement. Amitié saint josephienne !!!

David Ornon (1995) Tout d'abord, un grand merci pour votre travail de rassemblement des anciens. Je n'ai malheusement pas eu souvent l'occasion de revenir "à l'ombre des vieux 
murs" mais garde de St Jo un merveilleux souvenir et de vraies amitiés. Je ne pourrai malheureusement pas être des vôtres cette année car je serai en déplacement 
au même moment. J'espère que la fête sera belle. Amitiés

Hélène Abtey Ep. 
Claustre (1997)

Mariée, 2 enfant(s). Je serais ravie de retrouver d'anciens amis… N'hésitez pas à me donner de vos nouvelles.

Amandine FOURNIER  
(2003)

J'ai repris mes études! BTS assistant de gestion.

Danièle Leroux 
(Ancien prof)

Désolée de n'être pas parmi vous le 9 mai 2010, mais je serai en Espagne ! Excellente journée et amitiés à tous !



Richard	  de	  Beaumont	  (1952)	  -‐	  Les	  béatitudes	  du	  Croquant.	  D'ordinaire,	  je	  ne	  suis	  pas	  homme	  à	  avoir	  des	  regrets.	  A	  quoi	  
bon	  souffrir	  de	  ce	  qui	  ne	  dépend	  pas	  de	  nous	  ?	  Les	  choses	  qui	  ne	  se	  font	  pas	  ne	  devaient	  pas	  se	  faire,	  voilà	  tout	  !	  Pourtant,	  dans	  ce	  cas	  précis,	  je	  ne	  peux	  me	  
défendre	  d'une	  certaine	  nostalgie.	  Oui,	  cet	  homme-‐là,	  j'aurais	  aimé	  le	  connaître	  plus	  tôt.	  Richard	  de	  Beaumont	  qui	  vient	  de	  nous	  quitter.	  	  
Quand	   j'ai	   eu	   l'occasion	  de	   le	   rencontrer,	   il	   était	  déjà	   très	  atteint.	   Je	   le	   savais	  par	  des	  amis,	   car	   lui-‐même	  n'en	   faisait	  pas	  état.	  Et	  de	   fait,	   Il	   avait	  une	   telle	  
capacité	  à	  se	  dominer	  que	  longtemps,	  en	  vérité	  presque	  jusqu'au	  bout,	  il	  a	  pu	  donner	  le	  change.	  Quelle	  volonté	  de	  ne	  pas	  montrer	  sa	  douleur	  !	  Etait-‐ce	  son	  
éducation,	  son	  caractère,	  les	  deux	  sans	  doute,	  jamais	  je	  ne	  l'ai	  vu	  défait,	  amoindri	  par	  son	  mal	  qui	  le	  rongeait	  pourtant.	  J'ai	  admiré	  cette	  façon	  de	  faire	  front.	  
Sans	  bruit.	  Main	  dans	  la	  main	  avec	  Isabelle,	  son	  épouse.	  Face	  à	  la	  Camarde.	  Dans	  sa	  demeure	  de	  Domme,	  à	   la	  belle	  saison	  sous	  un	  arbre	  dans	  le	  parc.	  Puis	  
réfugié	  au	  coin	  de	  l'âtre.	  Arrangeant	  le	  feu.	  Observant	  ces	  flammes	  qui	  lui	  réchauffaient	  le	  cœur.	  Ces	  bûches	  qui,	  comme	  lui,	  se	  consumaient	  de	  l'intérieur.	  	  
Je	  l'ai	  donc	  connu	  malade.	  Mais	  aucune	  plainte	  n'a	  franchi	  ses	  lèvres.	  Même	  les	  derniers	  temps,	  quand	  le	  tourment	  ravageait	  son	  corps	  amaigri.	  Pharmacopée	  
ou	  pas,	  la	  souffrance	  ne	  lui	  laissait	  plus	  guère	  de	  répit.	  Mais	  jamais	  je	  ne	  l'ai	  vu	  baisser	  pavillon.	  Comme	  la	  chèvre	  de	  M.	  Seguin,	  il	  tenait	  tête.	  Toujours	  aimable,	  
toujours	  disert.	  Cette	  façon	  de	  rester	  droit	  dans	  la	  tempête,	  c'était	  sa	  dignité.	  Mais	  aussi,	  je	  crois,	  le	  désir	  de	  ne	  pas	  gâcher	  ses	  derniers	  instants.	  La	  vie	  lui	  était	  
devenue	  une	  vallée	  de	  larmes,	  mais	  il	  prenait	  sur	  lui	  pour	  happer	  au	  passage	  les	  quelques	  bribes	  de	  plaisirs	  qui	  restaient	  à	  sa	  portée.	  Et	  moi	  je	  craignais	  de	  le	  
déranger,	  mais	  j'étais	  attiré	  par	  sa	  conversation.	  Le	  peu	  que	  j'ai	  connu	  de	  lui	  me	  porte	  à	  croire	  qu'il	  aimait	  plus	  que	  tout	  la	  discussion.	  Tout	  l'intéressait,	  on	  
sentait	   le	   goût	   qu’il	   avait	   de	   confronter	   les	   opinions	   en	   toute	   indépendance	   d'esprit.	   Pour	  moi	   je	   l'ai	   compris	   comme	   un	   «	  honnête	   homme	  »	   au	   sens	   du	  
XVIIème	  siècle.	  A	  l’évidence	  il	  avait	  ses	  idées,	  mais	  il	  savait	  parler	  politique	  ou	  économie	  sans	  brusquer	  son	  interlocuteur.	  Au-‐delà	  des	  conventions	  sociales	  il	  
y	  avait	  chez	  cet	  homme	  cette	  vraie	  politesse	  du	  cœur	  qui	  se	  fonde	  sur	  le	  respect	  de	  l'autre.	  	  
J'aurais	  aimé	  avoir	  le	  temps	  de	  devenir	  son	  ami.	  Mais	  ses	  jours	  étaient	  comptés,	  et	  depuis	  quelques	  mois	  il	  fallait	  se	  faufiler	  entre	  ses	  douleurs.	  Au	  bout	  d'un	  
moment,	  sentant	  qu'il	  fatiguait,	  je	  prenais	  congé.	  Sachant	  par	  Isabelle	  qu'à	  peine	  avais-‐je	  tourné	  les	  talons	  il	  s'effondrait.	  Et	  le	  quittant,	  je	  me	  disais	  :	  quelle	  
force	  d'âme	  !	  
Une	  étrange	  pudeur	  fait	  que	  les	  hommes,	  tous	  promis	  à	  la	  mort,	  n'en	  parlent	  guère	  entre	  eux.	  Encore	  moins	  l'heure	  venue.	  De	  même,	  je	  suppose,	  l'écume	  à	  la	  
crête	  de	   la	   vague	  vole-‐t-‐elle	   sans	  un	  mot	   vers	   le	   sable	  qui	   la	   boira.	  Moi	  non	  plus	   je	  n'ai	   pas	   abordé	   le	   sujet	   avec	  Richard.	  Pourtant	   je	   savais	  bien	  qu'il	   se	  
préparait.	  Armé	  par	  sa	  foi	  chrétienne,	  avait-‐	  il	  besoin	  d'en	  parler	  ?	  Je	  ne	  suis	  pas	  prêtre,	  et	  son	  épouse	  était	  auprès	  de	  lui.	  Mais	  j'aurais	  voulu	  lui	  dire	  :	  Richard,	  
certaines	  expériences	  scientifiques	  récentes	  semblent	  montrer	  que	  la	  pensée	  existe	  avant	  le	  langage,	  qu'elle	  va	  plus	  vite	  que	  la	  lumière.	  Il	  y	  aurait	  donc	  un	  état	  
de	  la	  matière,	  ou	  de	  l'esprit,	  qui	  échapperait	  aux	  lois	  de	  la	  physique,	  même	  quantique	  !	  Et	  la	  tradition,	  présente	  au	  cœur	  de	  tous	  les	  hommes,	  ne	  mentirait	  pas.	  
Il	  y	  a	  un	  autre	  monde	  !	  Un	  monde	  de	  l'esprit,	  où	  nous	  nous	  retrouverons.	  Et	  vous,	  dont	  je	  n'ai	  jamais	  entendu	  dire	  le	  moindre	  mal,	  vous	  serez	  assis	  à	  la	  droite	  
de	  Dieu.	  Comme	  tous	  les	  hommes	  de	  bonne	  volonté.	  Oui,	  voilà	  ce	  que	  j'aurais	  voulu	  lui	  dire,	  et	  je	  n'ai	  pas	  osé.	  
Aurais-‐je	  mieux	  fait	  ?	  Le	  problème,	  c'est	  qu'on	  ne	  sait	  pas	  répondre	  à	  une	  telle	  question.	  	  
Peut-‐être	   ai-‐je	   recueilli,	   l'avant-‐veille	   de	   sa	  mort,	   ses	   derniers	   instants	   de	   lucidité.	   Rentré	   de	   vacances,	   je	   ne	  
pensais	  pas	  le	  revoir.	  Mais	  il	  était	  encore	  là.	  A	  deux	  pas	  de	  chez	  lui,	  attendant	  la	  fin	  à	  l'hôpital	  de	  Domme.	  Le	  soir,	  
Isabelle	  m'a	  ouvert	  sa	  chambre,	  Il	  m'a	  fait	  entendre	  que	  nous	  nous	  voyions	  pour	  la	  dernière	  fois.	  Alors	  j'ai	  su	  
qu'il	  était	  parvenu	  au	  terme	  de	  son	  chemin	  spirituel.	  Il	  était	  prêt.	  Et	  j'ai	  été	  le	  témoin	  d'un	  des	  plus	  beaux	  gestes	  
qu'il	  m'ait	  été	  donné	  de	  voir.	  Sur	  son	  lit	  de	  mort,	  Richard	  prenant	  les	  mains	  de	  son	  épouse	  pour	  les	  porter	  à	  ses	  
lèvres.	  Dans	  un	  regard	  d'infinie	  tendresse.	  En	  des	  temps	  plus	  chrétiens,	  on	  aurait	  dit	  qu'il	  avait	   fait	  une	  belle	  
mort.	  En	  tout	  cas	  une	  de	  ces	  morts	  qui	  donnent	  tout	  son	  sens	  à	  une	  vie.	  Pour	  moi,	  ce	  bref	  éclair	  d'amitié	  dans	  le	  
ciel	  de	  mon	  existence	  aura	  été	  une	  grande	  leçon.	  	  
Richard,	  où	  que	  vous	  soyez	  maintenant,	  soyez-‐en	  remercié	  !	  J_J	  Ferrière	  (L’Essor	  sarladais,	  22	  janvier	  2010)	  	  
	  

Pascal	   Bureau	   (1968)	   Eh	  oui,	  notre	  Pascal	  vient	  de	  nous	  quitter	  dans	  sa	  60è	  année	  ce	  mercredi	  2	   février	  
2011	  après	  une	   longue	  maladie.	   Il	   laisse	  beaucoup	  d'amis	  dans	   la	   tristesse.	  Homme	  public,	   très	   connu,	   il	   était	   toujours	  
sympathique,	  généreux,	  plein	  d'idées	  nouvelles	  et	  d'enthousiasme.	  Elève	  brillant	  à	  Saint-‐Joseph	  –	  je	  crois	  me	  souvenir	  qu'il	  
avait	   passé	   son	   Bac	   à	   16	   ans	   –	   il	   avait	   poursuivi,	   après	   sa	   licence	   en	   droit,	   la	   carrière	   familiale	   en	   exerçant	   le	  métier	  
d'avocat.	  Il	  était	  en	  réalité	  beaucoup	  plus	  attiré	  par	  les	  arts	  –	  théâtre,	  musique,	  peinture	  etc.	  –,	  ce	  qui	  lui	  fut	  parfois	  un	  peu	  
reproché	  !	   Il	   fut	   Secrétaire	   Général	   puis	   Président	   du	   Festival	   du	   Théâtre	   de	   Sarlat	   de	   81	   à	   85	   et	   j'ai	   le	   souvenir	   des	  
passions	   soulevées	  par	   le	   choix	  de	   ses	  programmes,	  qui	   recherchaient	  beaucoup	  plus	   la	   création	   contemporaine	  que	   le	  
répertoire	  classique	  !	  Pascal	  était	  également	  sportif	  et	  il	  participait	  à	  des	  rallyes	  automobiles	  pour	  amateurs	  de	  bon	  niveau.	  

Politiquement,	  il	  fut	  longtemps	  engagé	  au	  PS,	  mais	  son	  désir	  d'agir	  et	  le	  souci	  de	  servir	  efficacement	  sa	  ville	  l'amenèrent	  à	  se	  présenter	  sur	  la	  liste	  du	  maire	  
actuel	   Jean-‐Jacques	  de	  Peretti,	  UMP	  et	   fut	  chargé	  de	   la	  culture	  au	  sein	  du	  conseil	  municipal	  de	  Sarlat.	  Ce	  garçon	  charmant,	  d'humeur	   toujours	  égale,	  plein	  
d'esprit	  et	  de	  subtilité	  sera	  regretté	  par	  tous	  ceux	  qui	  l'ont	  connu.	  Il	  laisse	  deux	  grands	  fils,	  Mathieu	  et	  Jérémie,	  tous	  deux	  mariés	  et	  pères	  de	  famille.	  	  
A	   toute	   sa	   famille,	   ses	   proches	   et	   ses	   camarades	   qui	   l'ont	   bien	   connu	   à	   St	   Jo,	   l'association	   présente	   ses	   condoléances	   et	   les	   assure	   de	   ses	   prières.	  	  
Bernard	  Cottus	  (promo	  1956)	  

Jean	  Pigeard	  de	  Gurbert	  (1954)	  -‐	  Le	  traducteur	  de	  Nostradamus	  est	  mort	  
L'écrivain	  Jean-‐Charles	  de	  Fontbrune,	  de	  son	  vrai	  nom	  Jean	  Pigeard	  de	  Gurbert,	  s'était	  toujours	  intéressé	  aux	  travaux	  
de	  l'astrologue	  et	  médecin.	  Selon	  lui,	  Nostradamus	  avait	  prédit	  l'arrivée	  de	  la	  gauche	  au	  pouvoir	  en	  France,	  la	  même	  
année,	  la	  tentative	  d'assassinat	  du	  pape	  Jean-‐Paul	  II	  Jean-‐Charles	  de	  Fontbrune.	  Il	  était	  l'un	  des	  exégètes	  récents	  de	  
Nostradamus	  les	  plus	  connus	  :	  l'écrivain,	  qui	  résidait	  à	  Vézac,	  dans	  le	  Périgord	  noir,	  est	  décédé	  le	  7	  décembre	  2010	  
des	   suites	   d'une	   tumeur	   au	   cerveau,	   à	   l'âge	   de	   75	   ans.	   Dans	   la	   droite	   ligne	   de	   son	   père	   Max,	   il	   s'était	   toujours	  
intéressé	   aux	   travaux	  de	   l'astrologue	   et	  médecin	  du	  XVIe	   siècle	  Michel	   de	  Nostredame	  et	   à	   l'interprétation	  de	   ses	  
mystérieux	  quatrains.	  "J'ai	  connu	  Nostradamus	  in	  utero",	  se	  	  plaisait-‐il	  à	  dire.	  Il	  avait	  notamment	  connu	  la	  notoriété	  
avec	  un	  premier	  ouvrage,	  paru	  en	  1981,	  "Nostradamus,	  historien	  et	  prophète",	  montrant,	  selon	  lui,	  que	  Nostradamus	  
avait	  prédit	   l'arrivée	  de	  la	  gauche	  au	  pouvoir	  en	  France,	   la	  même	  année,	   la	  tentative	  d'assassinat	  du	  pape	  Jean-‐Paul	  II,	  et	  décrit	   la	  chute	  du	  Mur	  de	  Berlin.	  
Séverine	  Lamarque	  (Sud-‐Ouest)	  

Jacqueline	  Bérard-‐Quélin	  (ancienne	  de	  Sainte	  Claire	  -‐	  1940)	  	  
Jacqueline	  Bérard-‐Quélin	  est	  décédée	   le	  7	  avril	  2009	  à	   l'âge	  de	  88	  ans.	  Elle	  était	   la	  veuve	  de	  Georges	  Bérard-‐Quélin,	   le	   fondateur	  de	   la	  
Société	  Générale	  de	  Presse	  (SGP)	  et	  du	  club	  «	  Le	  Siècle	  ».	  Avec	  son	  mari,	  figure	  occulte	  et	  influente	  de	  la	  IVe	  République	  et	  très	  proche	  de	  
François	  Mitterrand,	   elle	   avait	   fait	   de	   la	   SGP	  un	  petit	   groupe	  de	  presse	  dont	   la	   notoriété	  devait	   beaucoup	   à	   ses	   fameuses	  publications	  
professionnelles	  ronéotées.	  Lancés	  après-‐guerre,	  «	  Le	  Bulletin	  quotidien	  »	  (ou	  «	  BQ	  »	  comme	  Bérard-‐Quélin)	  et	  «	  La	  Correspondance	  de	  la	  
presse	  »,	  sont	  toujours	  très	  prisés	  des	   journalistes	  et	  hauts	  fonctionnaires	  pour	  leurs	  biographies	  très	  précises	  et	   leurs	  informations	  de	  
première	  main	  sur	   les	  milieux	  politiques	  et	   le	  monde	  des	  médias.	  Longtemps	  responsable	  de	  «	  La	  Correspondance	  économique	  »,	  puis	  

rédactrice	  en	  chef	  des	  différents	  bulletins	  de	  la	  SGP,	  Jacqueline	  Bérard-‐Quélin	  fut	  surtout	  la	  cheville	  ouvrière	  du	  Siècle,	  ce	  club	  aussi	  sélect	  que	  secret	  où	  se	  
rencontrent	  une	  fois	  par	  mois	  décideurs	  politiques	  et	  patronaux	  invités	  par	  cooptation.	  «	  C'est	  elle,	  qui	  jusqu'au	  début	  des	  années	  1990,	  organisait	  les	  plans	  
de	   table,	   fruits	   de	   savants	   équilibres	   »,	   rappelait	   hier	   «	   La	   Correspondance	  de	   la	   presse	   ».	   Jacqueline	  Bérard-‐Quélin	   était	   vice-‐présidente	   de	   la	   SGP.	  Mais	  
depuis	   la	  disparition	  de	  son	  mari	  en	  1990,	  c'est	  sa	   fille	  Marianne	  Bérard-‐Quélin	  qui	  dirigeait	  activement	  et	  dirige	  toujours	   l'entreprise	  de	  presse	  familiale,	  
basée	  avenue	  de	  l'Opéra.	  Etienne	  Lacour,	  le	  directeur	  des	  rédactions	  de	  «	  La	  Correspondance	  »	  et	  du	  «	  BQ	  »,	  a	  repris	  à	  la	  même	  époque	  la	  responsabilité	  des	  
dîners	  du	  Siècle.	  	  Les	  Echos	  N°20402	  du	  09	  Avril	  2009.	  
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